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Nouvelles de l'aetivite des soeietes

Societe militaire sanitaire suisse. —
Propositions des sections pour l'assemblee des

delegues ä Wald-Kuti, le dimanclic 13 mai:
1° Zurich. La section Zurich serait disposee

ä entreprendrc l'organisation d'cxercices de

coneours auxqucls participeraieut toutes lcs

sections de la Suisse. Ces concours auraient
lieu vers la fin de l'automne 1917. Chaque
section devrait fournir a cettc occasion un

groupe d'environ 5 hommcs; ceux-ci auraient
ii t'aire 1 exercices obligatoires ainsi que 2 excr-
ciccs facultatit's. Chaque participant devra et re

juge individuellement. La moyennc des sommcs
totales donnera le resultat pour le groupe.
Chaque participant rccevra uu prix: le groupe
ayant fourni le meilleur resultat, un prix
challenge qui sera ofi'ert par la caisse centrale.

2° SI-Gall propose qu'a l'a\euir on sou-
niette aux membres des troupes appurtenant ii

unc autre categoric d'annes ou au landsturm,
un travail special de concours, eveutucllemcnt

sous forme d'un sujet libre, ii dcvclopper par
ecrit.

3° Glaris invite le Comite central ä faire,

liar 1'entremise du medecin en chef de l'armee

territoriale, une demarche aupres du medecin
de l'armee, afin qu'il soit possible aux troupes
sanitaires non mobilisees de pouvoir prendre

part a un transport de blesses entrc Constance

et Lyon et le retour, oü sous les conditions
ordinaires et avee la solde de leur grade, les

participants pourraient voir de pres ces echangcs
de prisonniers dont ils tireraient do nouveaux
ct utiles enseignements.

Le Comite central S. IL S. S.

Croix-Rouge et samaritains de La Tour-de-
Peiiz. — L'assemblee generale a continue pour
1917 comme membres du Comite:

M. le I)r Bettex, president; M. le I>r E. Par-

lato, vice-president; M. Ch. Scliatzmann. secre-

taire-caissier; M. C'li. Flamin, monitcur; membres :

Mmt> Marg. Yeyrassat, Mmc Mad. Sillig-Paclioud,
M"1' Suz. Renaud; Mllc Elsa Weitzel, M,lc Marg.
Yuadcns.

La Croix-Rouge, sous-section de La Tour-
de-Pcilz, compte 271 membres pour 1916 (2-17

en 1915), dont 57 samaritains.
La Croix-Rouge, rappelons-le en passant, a

pour but d'organiser le service sanitaire volon-

taire, tant pour les besoins du temps de paix

que pour ccux du temps de guerre. Cost pour
cettc raison qu'elle instituc des cours de

premiers soins ä donner aux malades et aux
blesses, comme celui qui se donne niaintenant
ii La Tour.

D'autre jiart, notre sous-section s'occupc du

bien general de la population. Elle a fondc un
Solarium oil, pendant les mois d'ete, les en-
fants chetifs ou delicats de la commune font

une oxcellentc cure de grand air, de bains du
lac et surtout de soleil.

Le magasin sanitaire qu'elle a croc rend
de grands services aux malades, en leur pre-
tant le materiel neccssaire ä lours soins ou ii

leur transport.
Des samaritaincs devouecs entourent, sans

se rcbuter, des malades chroniques, soulageant
ainsi leur famille.

En rentrant dans la Croix-Rouge pour la

niodique somme de 2 fr. par an, on soutient
d'abord directcment l'organisation du service

sanitaire volontaire et indirectement toutes les

ivuvrcs que nous avons ereees pour le bien de

La Tour.

t -K

L'examen annuel du cours dc samaritains,

commence le 9 octobre 1916, a cu lieu le

26 mars, ä 7 h. 30 du soir, dans la grancle

salle du college. Sur une cinquantaine d'eleves,

trente ont affronte l'examen, 28 dames et

demoiselles et 2 messieurs. Le bureau du Conseil

communal etait represente par son president,
M. Ch. Grand d'Hauteville, la Municipalite par
M. le syndic Roussy et M. II. Trottet, la jiolice
par son directeur M. S. Yincent, l'etat-major
des pompiers par M. l'uenzieux, commandant;
M. Ch. Mamin, garde-port, qui s'occupc avec

taut de zele dc l'amenagement des groves et

facilite ainsi considerablement lVeuvrc du So-
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larium de la Croix-Rouge, etait aussi present,
ainsi qu'un norabreux et synipathique public.

La Croix-Rouge suisso avait delegue comme

expert XI. le D1' Ed. Ceresole. de Lausanne, et

1'Alliance des saniaritains Mllp C. Roulef. moni-
trice des saniaritains de Colombier. I,es candi-

(lats, interroges par MM. les I)1'" Rettex et,

I'arlato, sc tirerent avec honneur do rexamcn
et regurent leur diplöme de samaritain. I.e
Dr Ceresole et M"e Roulet feliciterent sincere-

ment les laureats ot dirent leur plaisir do voir
la Croix-Rouge de. La Tour si prospere et
marcbant resolument de l'avant. Us relevercnt

Timportance qu'il y a d'avoir, dans les temps
actuels, un nombreux personnel pret it donner
les secours d'urgencc aux civils en l'absence

d'un medecin, ou it remplir le role de garde-
malades ou d'aides dans les höpitaux civils et

militaires de Barriere en temps de guerre,
suppleant ainsi au mamiue inevitable du
personnel do profession. M. Roussy, comme syndic
de La Tour, dit combien il est tier do voir le

devcloppement rejouissant de la Croix-Rouge
dans notrc ville; responsable de la bonne organisation

do tous les services eomimtnaux, il est

hcureux qu'on puissc, eil cas d'accident et en

attendant le medecin, receioir de charmantes

samaritaines des soins entendus plutfit que de

subir les manoeuvres intempcstives et dangc-
reuscs d'un profane. M. Schatzmann donna en-
suite lecture d'un rapjiort plein d'humour sur
la frequentation du cours et remercia parti-
culierement les professeurs, les eleves et les

pseudo-blesses.

M. Grand d'TIauteville presentc ses sinceres

compliments it la Croix-Rouge et en termes

spirituels s'excusc de ne pas faire un long
discours.

Apres la partie officielle, un the fut servi
dans la salle meme, decoree avec goüt et fleurie
de süperbes oeillets offerts par XI. Brunner, un
des nouveaux saniaritains. D'aimables paroles
turent echangees. On fixe le lieu du procbain
exercice: la Grande Bonavaux, propricte de la

commune de La Tour, oil la munieipalite pro-
mit de venir stimuler de sa presence 1 "entrain
des participants. M. le l)1' Ceresole salua comme

un symbole le fait qu'une des eleves do la
Suisse allcmande fut intorrogee dans sa langue

maternello et repondit de meme. La Croix-

Rouge, dit-il, a beaucoup fait en Suisse pour
combler le fanieux fosse qu'on dit separer nos

deux races principales et retablir l'unite nationale

parfois menacee au moiiis en apparence
clans d'aigres polemiqucs de presse. Le cantique
suisse. cliante avec. fcrvcur, saluc sa peroraison.
M. Mamin-Mattey, moniteur, rappela le souvenir
de Dunant, le fondatcur do la C'roix-Rouge.
dont la brochure intitulec «Un souvenir de

Solferino » pennet de faire une palpitante com-

paraison entre les höpitaux d'autrefois et d'au-

jourd'hui. II cite 1'anecdote cle cette brave

Italienne de Solferino qui, s'effon;ant de se-

courir les blesses autrichicns, frangais et italiens
dans une eglise, allait de l'un ä l'autre, disant:
« Tutti Eratelli. » Ces simples mots exprimaient

que dans la souffranee on est tons freres, et

furent pour Dunant la devise qui lui inspira
la fondation de l'ceuvrc niagnitique de la Croix-

Rouge.
Des productions diverses entretinrent dans

l'assistance un entrain dc bon aloi jusqu'au
nionient oil Ton se separa.

Signe des temps ct consequence du rationne-
ment: le sucrc fut fourni par une collectc en

nature faite entre les eleves du cours!
B. B.

Samaritains de Cressier, cours de soins

aux malades. — La section des saniaritains
de Cressier a organise cet hiver un cours de

soins aux malades qui a ete suiii assidfunent

par 12 dames.

La theoric, fort interessante, fut donnee par
M. le D1' Mauler de St-Blaise, qui, avec 1c

devouement que nous lui connaissons, brava

parfois les elements ct les difficultes pour nous
donner regulierement notre cours.

II fut seconde admirablement par Mlie Tilka
Quincke qui nous fit des demonstrations aussi

nombreusos qn'utiles. Ce cours, coiiipreiiant
27 soirees, nous a paru trcs brcf. A part
quehjues absences dues rt la maladie, les eliives

out fait preuve de bonne volonte. Xon seule-

ment nous avons appris it donner aux malades

les soins les plus urgent*, nutis nous avons oil
un resume aussi complet que possible des

diverses maladies qui s'attaquent au corps liumain
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et dos swnptömes qui doivent alarmer une
garde-inalade.

Si ce cours nous a ouvert dc nouveaux
horizons, il nous a fait comprcndre, helas! com-
hicn nous sommes encore ignorantcs dans Tail
si difficile de soigner los malades. Nous atten¬

dees mainlenant l'occasion do mettre en

pratique taut de science nouvellcment acquisc,

car nous csperons rendre un jour des services

a autrui dans la mesure do nos faibles tnoyens.
It. M.

-=—=£3E>—

Bibliographie

Ceux qui s'interessent aux choses du passe,

aux dieux egyptiens, ä la conception antique
de Lame, ä rembaumcment et ä ses rites, aux
sarcophages ct leurs sculptures, feront bien de

sc procurer l'onvragc tres documente (pie vient
de publier le D'1 Rcutter do Rosefliont *).

lis y trouveront des donnecs interessantes

sur les coutumes t'uneraires che/ les egjptiens
ct les earthaginois, ils pourront suivre les

pratiques de l'embaumemcnt des avant l'ere chre-

tienne jusqu'ä l'epoque conteniporaine. Le lec-

tcur sc rendra comptc comment il est possible
de conservev intacts des cadavres, pendant des

siecles. II apprendra la preparation des medicaments,

l'histoire de la pharmacic aux temps
dc l'apogeo egyptienne, grecque, l'omainc, et

au moycn-agc. Eutin, s'il est eurieux de savoir

comment nos ancetres se parfumaient. il tromera

des donnees exaetes sur les drogues et aromates

employes jadis.

Le li\re de M. le pharmacien Reutter cap-
tivera 11011 seulement les mcdecins et ses

collogues pharmaciens, mais sera lu avec profit
par tous ceux pour lcsquels les epoques re-
culees de l'histoire de l'humanite offren t quelque
interet.

I/omrage en question est vendu au profit
des grands-blesses sous les auspices de la

Croix-Rouge fran^aise; ce fait nous engage a

attirer specialement l'attention de nos lectcurs

sur cettc intöressante publication.

") Comment nos pt res se soujnciient, se

parfumaient et eonserraient tears corps, avec 38
illustrations dans le texte. Geneve, chez Georg & C"',

editeurs, 1917.

Oliangeinent tie tloniicile

Le Secretariat general de la Croix-llouge suisse a transiere

ses bureaux a la

Sclnvanengasse 9, a Berne.

impriineric cooperative de Rome (rue Neuve, 34)
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